
É t ranger 21
Vendredi 6 Mai 2016

Contacts :
Tél : 04 10 03 91

07 17 34 20

UN juge du tribunal su-prême brésilien a écartéhier de ses fonctions leprésident du Congrès desdéputés Eduardo Cunha,objet de nombreuses ac-cusations dans le cadredu scandale de corrup-tion Petrobras, a-t-on ap-pris de source judiciaire.Le très controverséEduardo Cunha a tiré de-puis décembre les ficellesde la procédure d'im-peachment de la prési-dente de gauche DilmaRousseff tout en freinantune procédure de destitu-tion le concernant.La décision du juge duTribunal suprême fédéral(STF) fait droit à une de-mande du procureur gé-néral Rodrigo Janot quireprochait à M.Cunhad'user de ses fonctions
"dans son propre intérêt et
de façon illicite pour em-
pêcher que les investiga-
tions à son encontre
n'arrivent à leur terme".Ce député évangéliqueultra-conservateur estmembre du grand particentriste PMDB du vice-président Michel Temer,et le plus farouche adver-saire de la présidenteDilma Rousseff.Les sénateurs doivent seprononcer le 11 mai parun vote à la majorité sim-ple sur l'ouverture for-melle d'un procès endestitution de Mme Rous-seff pour maquillages

présumés des comptespublics. Elle serait alorsécartée du pouvoir pen-dant au maximum sixmois en attendant le juge-ment final des sénateurs.L'issue de ce vote ne faitpratiquement plus aucundoute et le vice-présidentTemer se prépare déjà àformer un nouveau gou-vernement.S'il n'avait pas été écartéde ses fonctions, M.Cunha serait alors devenusecond dans l'ordre desuccession.
"Il n'existe pas le moindre
doute que le suspect (M.
Cunha) ne présente pas les
conditions personnelles
minimales pour exercer en
ce moment, dans leur plé-
nitude, les fonctions de
président de la chambre
des députés, ce qui le qua-

lifie encore moins pour la
substitution de la prési-
dence de la République",écrit le juge du STF TeoriZavaski, dans sa décisiondont l'AFP a obtenu copie.Eduardo Cunha est ac-tuellement accusé devantle STF de corruption pouravoir dissimulé sur descomptes en Suisse aumoins cinq millions dedollars provenant defonds détournés dugroupe pétrolier étatiquePetrobras, selon les en-quêteurs.Il fait l'objet de plusieursautres enquêtes pour desfaits présumés de corrup-tion liés au scandale Pe-trobras qui éclabousseune grande partie del'élite politique, de l'ex-président Lula au chef del'opposition Aecio Neves.

Le président du Congrès des
députés écarté de ses fonctions

Brésil/En pleine procédure autour de la
destitution de Dilma Rousseff
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L'arroseur arrosé. Tirant les ficelles de la procédure
d'impeachment de la présidente Dilma Rousseff,

voilà le président du Congrès des députés Eduardo
Cunha sur la touche.
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UNE femme a été sortie vi-vante hier des décombresd'un immeuble qui s'est ef-fondré il y a six jours à Nai-robi, causant la mort d'aumoins 33 personnes, aconstaté un journaliste del'AFP.Elle avait été retrouvéehier matin par les équipesde secours, qui ont mis plu-sieurs heures à la dégagerdes ruines de l'immeuble,situé dans un quartier pau-vre de l'est de la capitalekényane.La miraculée a été immé-diatement transférée versl'hôpital Kenyatta de Nai-robi.

Selon Pius Masai, chef del'unité nationale de gestiondes catastrophes natu-relles, la survivante étaitconsciente et en mesure deparler lorsqu'elle a été se-courue.Mardi, un bébé de septmois avait été retrouvé in-demne après avoir passéprès de 80 heures dans
"une bassine, enveloppée
dans une couverture", selonla Croix-Rouge kényane.Mais sa mère a quant à ellepéri dans l'effondrementde l'immeuble.Le bilan de la catastropheest désormais de 33 morts,quatre nouveaux corpsayant été découverts mer-credi soir. Ce bilan pourraitencore s'alourdir car prèsde 80 personnes manquenttoujours à l'appel.

L'immeuble de six étagess'est affaissé sur lui-mêmedans le quartier populairede Huruma, dans le nord-est de la capitale kényane,en raison de pluies torren-tielles et de la mauvaisequalité de la construction.Le bâtiment effondré, livréil y a deux ans, avait étéconstruit près d'une ri-vière et avait été frappéd'un arrêté de démolition.Mais cette décision n'avaitété ni respectée, ni mise enapplication par les autori-tés.Deux frères, propriétairesdu bâtiment, ont été arrê-tés puis remis en libertésous caution tandis que lesenquêteurs tentent de ras-sembler des preuves envue d'éventuelles pour-suites.

Une femme sortie vivante des
décombres 
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